
Portrait de la  
biodiversité
Salon-de-Provence

Localisation de la commune dans la 
métropole d’Aix-Marseille-Provence

La connaissance de 
la faune et de la flore 
sur votre commune 
1 104 espèces sont aujourd’hui connues sur la com-
mune de Salon-de-Provence, soit 19 % de la faune 
et de la flore terrestre recensées sur la métropole 
d’Aix-Marseille-Provence. 162 espèces sont proté-
gées au niveau national. 27 espèces sont menacées 
à l’échelle nationale et 46 à l’échelle régionale.

La compilation de 9 103 observations naturalistes a 
permis de réaliser ce portrait de la biodiversité conti-
nentale communale.
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Richesse faunistique et floristique de Salon-de-Provence (nombre d’espèces)

Pie-grièche méridionale © Bertrand ÉLIOTOUT P  LR



Les espaces naturels

Carte 1 : Cartographie des espaces naturels de Salon-de-Provence

D’une surface de 71 km², 68 % de la commune de Salon-de-Provence sont des espaces naturels et ruraux. 59 % sont 
identifiés par des zonages à enjeu écologique.
À l’ouest de la commune, paysage absolument unique en France, la Crau, constituée d’anciens dépôts fluviatiles 
de la Durance est une zone subdésertique accueillant des oiseaux typiques du sud de l’Espagne ou de l’Afrique du 
Nord. L’usage plurimillénaire du pâturage ovin a maintenu un paysage steppique aux richesses écologiques excep-
tionnelles au niveau européen. Les insectes sont abondants et diversifiés. Ces grandes étendues sont des terrains 
de chasse pour les rapaces. Enrichie d’une multitude d’habitats périphériques variés, la Crau exerce aussi une 
attraction très forte sur les oiseaux en déplacement, accueillant quelques espèces originaires de pays froids voire 
de la région arctique. Les canaux de la Crau sont quant à eux à l’origine d’une exceptionnelle richesse en libellules. 
Les espaces agricoles bocagers, liées notamment à la production de foin de Crau, favorisent l’ouverture des milieux 
garants du maintien de la biodiversité des espèces de plaine, ainsi que le développement d’un réseau de haies 
favorable aux oiseaux nichant dans les cavités. Les plantes sauvages associées aux cultures sont une ressource 
alimentaire d’un grand intérêt pour les insectes pollinisateurs, mais aussi les auxiliaires des cultures qui protègent 
celles-ci des « ravageurs ».
La rivière de la Touloubre et sa végétation rivulaire offrent localement abri, zone de chasse, zone de reproduction et 
couloir de déplacement à certaines espèces.
À l’est, les paysages collinaires (Tallagard, Roquerousse) sont typiques des milieux méditerranéens provençaux. Les 
garrigues à chêne kermès se mêlent aux taillis de chênes verts et aux pins d’Alep. Ces formations sont ponctuées 
de pelouses sèches d’un grand intérêt pour la flore patrimoniale1. La mosaïque de milieux est favorable à un riche 
cortège d’insectes, de reptiles et d’oiseaux, certains patrimoniaux. Les falaises sont favorables à la nidification de 
grands rapaces. Les milieux humides les plus temporaires accueillent des populations d’amphibiens adaptées au 
climat méditerranéen. 
L’écosystème urbain et péri-urbain n’est quant à lui jamais complètement isolé du milieu naturel ; certaines espèces 
peuvent bénéficier de conditions artificielles créées par l’homme.

1 Les espèces et les habitats naturels patrimoniaux sont l’ensemble de la faune, de la flore et des milieux protégés, menacés et rares, ainsi qu’ayant parfois un 
intérêt scientifique ou symbolique.
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Des espèces de faune et de flore à observer

Outarde canepetière� P  LR
L’Outarde canepetière est une espèce steppique qui s’est adaptée aux plaines 
ouvertes avec de l’activité agricole principale. Elle affectionne les milieux 
herbacés à végétation basse et peu dense : friches, jachères, parcours, prai-
ries, cultures fourragères, mais aussi plateformes aéronautiques. Les mâles 
en parade gonflent  leur collier de plumes noires et sont facilement repé-
rables aux « prouts » qu’ils émettent. Ceci a valu son nom de cane « petière » 
à l’espèce. 

©
 L

au
re

nt
 R

O
U

SC
H

M
EY

ER

Pipit rousseline� P  LR
Le Pipit rousseline affectionne les milieux ouverts, chauds et secs : pelouses 
sèches, garrigues pourvues d’un sol nu et d’une strate de végétation rase. 
Les zones pâturées sont utilisées de préférence. C’est un des premiers colo-
nisateurs notés après un incendie. 
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Lézard ocellé� P  LR
Plus grand lézard de France, le Lézard ocellé est un hôte patrimonial des 
garrigues méditerranéennes et des cultures traditionnelles (oliveraies, 
amanderaies, vignes). Il affectionne les terrains pâturés extensivement et les 
zones occupées par le Lapin de garenne dont il utilise les anciens terriers. 
La présence de multiples gîtes est nécessaire pour cette espèce : fissures, 
terriers, tas de roche.
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Proserpine� P  
Déesse romaine présidant à la germination, Proserpine est aussi un papillon 
qui marque la fin de l’hiver. Protégée et inféodée aux garrigues et pelouses 
sèches du sud de la France, sa présence est liée à sa plante hôte, l’Aristo-
loche pistoloche. 
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Asphodèle d’Ayard�  
L’Asphodèle d’Ayard est très représentatif des Coussouls de Crau. On le 
retrouve aussi ailleurs dans les friches sèches et pâturées. 

©
 J

-C
. A

R
N

O
U

X 
- 

CB
N

M
ED

P  Espèce protégée     LR  Espèce menacée figurant sur une liste rouge
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Métropole Aix-Marseille-Provence
La métropole d’Aix-Marseille-Provence est la plus 
vaste métropole de France mais aussi l’une des 
plus richement dotées concernant la biodiversité. 
Un total de 5 801 espèces a été recensé à ce jour, 
parmi lesquelles 436 espèces sont protégées par 
la loi et 258 espèces sont actuellement menacées.
La métropole accueille près des 2/3 de la flore 
régionale ou encore plus de la moitié des reptiles, 
oiseaux et papillons de jour connus en France.
L’atlas métropolitain de la biodiversité améliore 
et évalue cette connaissance afin d’identifier les 
enjeux de conservation de la biodiversité pour 
en renforcer sa prise en compte dans les projets 
affectant l’organisation du territoire.
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Nombre d’espèces par grand groupe faune et flore

Des actions pour vous engager en faveur de la biodiversité

connaissances
Améliorer les connaissances 
de la biodiversité sur la 
commune en organisant des 
campagnes de prospection de 
la faune et de la flore. Réaliser 
un atlas de la biodiversité 
communale (ABC). Candidater 
au dispositif Territoire engagé 
pour la nature (TEN). Mener 
des enquêtes sur des espèces.
Photo : Point d’observation des rapaces
© Aurélie JOHANET

Protection
Adopter une gestion 
différenciée des espaces verts.
Adapter l’éclairage public 
pour diminuer la pollution 
lumineuse. Impulser la 
création d’aires protégées. 
Préserver les haies. Concilier 
la nature et l’aménagement.   
Photo : Création d’une lavogne 
pour la petite faune aquatique 
© François GRIMAL

Sensibilisation
Organiser des évènements : 
sorties nature,  ateliers de 
découverte, expositions, 
conférences. Développer 
les sciences participatives. 
Créer une aire éducative 
terrestre ou marine. Former 
les agents communaux. 
Photo : Enquête participative hirondelles
© Daphné KLEJNOWSKI

Pour aller plus loin, contacter le service de la Métropole
 biodiversite@ampmetropole.fr   ampmetropole.fr   

 Service Biodiversité espaces naturels - Tour La Marseillaise 7e étage - 13002 MARSEILLE

faune-paca.org
Portail collaboratif de données naturalistes

Partenaires financiers et techniques

Conception - Réalisation : Métropole Aix-Marseille-Provence ; LPO PACA ; CEN PACA ; CBNMed - Novembre 2020.
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